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La révélation

« Autrefois Dieu a parlé à nos ancêtres à maintes reprises et
de plusieurs manières par les prophètes, mais maintenant, 
à la fin des temps, il nous a parlé par son Fils. C’est par lui

que Dieu a créé l’univers, et c’est à lui qu’il a destiné 
la propriété de toutes choses. » 

(Hébreux 1.1,2)



Vers quoi dirigez-vous
votre antenne ?
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Sabbat
25 avril

INTRODUCTION
He 1.1-3

Dans Hébreux 1.1-3, il est dit : « Autre  -
fois Dieu a parlé à nos ancêtres à maintes
reprises et de plusieurs manières par les
prophètes, mais maintenant, à la fin des
temps, il nous a parlé par son Fils. C’est
par lui que Dieu a créé l’univers, et c’est à
lui qu’il a destiné la propriété de toutes
choses. Le Fils reflète la splendeur de la
gloire divine, il est la représentation exacte
de ce que Dieu est, il soutient l’univers par
sa parole puissante. » En d’autres ter  mes,
Dieu a décidé de se révéler à nous de dif-
férentes manières. Comment se fait-il que
nous ayons alors tant de mal à discerner
la voix de Dieu ? Y a-t-il des gens qui en -
tendent sa voix et d’autres qui en sont
incapables ?

Dieu est le grand communicateur. De        -
puis le ciel, Jésus a toujours voulu nous
donner les moyens d’écouter sa voix. Ce -
pendant, il faut admettre que certains l’en -
tendent, mais que d’autres y sont sourds.
Malgré tout, j’ose affirmer que nous en
sommes les seuls responsables.

Je m’explique. Dans un de ses livres,
Jean Flori dit que notre écoute ressemble
à une antenne dirigée vers le sol de sorte
que les seules ondes qui nous parviennent

sont celles venant de la terre. Plus souvent
qu’autrement, nos antennes sont dirigées
dans le sens contraire à celui du ciel. Par
conséquent, les signaux venant de Dieu se
perdent. Ainsi, même si Dieu nous parle
constamment, nous ne l’entendons pas.
Les seuls à vraiment comprendre le lan -
gage céleste sont ceux qui gardent cons -
tamment leurs antennes fixées sur le ciel*.

Cette illustration toute simple nous
démontre que Dieu nous a donné le libre
arbitre. En même temps, il n’a pas voulu
nous laisser seuls devant les décisions à
prendre. Il a donc choisi de se révéler à nous
de différentes manières. Néanmoins, ce sont
nos attitudes qui détermineront si nous
entendrons sa voix.

Cette semaine, vous aurez l’occasion
d’évaluer les diverses révélations de Dieu
ainsi que votre attitude face aux informa-
tions qu’il vous envoie continuellement.
Alors, vers quoi dirigerez-vous votre an -
tenne ?
_______________

* Jean Flori,  Évolution ou Création ? Éditions S.D.T. (Dam -

marie-les-Lys) 1974.

Vers quoi 
dirigerez-vous 
votre antenne ?



Le journal intime de Dieu
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Dimanche
26 avril

IL EST ÉCRIT
Ex 7.1-6 ; Ps 19.2-5 ; Rm 1.18-23 ; 
2 Tm 3.14-16 ; He 1.1-3

Révélation par le moyen 
de la Parole (Rm 1.18-23 ; 
2 Tm 3.14-16)

Comment vous représentez-vous Dieu ?
Est-il une figure tirée d’une famille dys-
fonctionnelle, un père en colère, un époux
abusif ? Est-il une statue que vous avez
dressée en l’honneur de votre héros terrestre
favori ? Ou encore, est-il une représenta-
tion tirée d’un livre que vous avez lu ou
de l’église que vous fréquentez ? Romains
1.18-23 nous avertit des dangers qu’il y a

à se créer un Dieu à notre image ou à
l’échelle des choses de ce monde. Le rejet
de la révélation qu’il nous a donnée de
lui-même conduit à une distorsion de sa
véritable nature. 

Si vous voulez vraiment connaître
Dieu, cherchez-le d’abord dans la Bible,
le journal personnel de Dieu, confié à ses
prophètes par le moyen de l’inspiration,
pour faire connaître ses interactions avec
la race humaine. Jean 5.9 nous dit que les
Écritures témoignent de Jésus. En plus de
nous informer sur des faits et des doc-
trines, l’étude de la Bible nous permet
éga lement d’entrer en relation avec la
Parole qui s’est faite chair et qui a habité

parmi nous – la Vérité même, qui nous
révèle notre Père céleste par sa vie ter-
restre (Jn 1.14).

Au milieu de l’adversité 
(Ex 7.1-6 ; Gn 3.16-19)

La Bible indique que Dieu peut se
révéler à nous au milieu de la calamité et
des difficultés. Les épreuves peuvent ébran-
ler de manière unique le mur que nos
cœurs ont dressé face à Dieu. Dans Exode
7.1-6, Dieu ordonne à Moïse et à Aaron
d’aller parler à Pharaon. Au verset 5, il dit
à Moïse que les plaies ne serviront pas uni-
quement à punir les Égyptiens et à libérer
les Israélites, mais aussi à faire découvrir
aux Égyptiens qu’il est le Seigneur. 

La malédiction de Dieu sur Adam et
Ève après la chute n’était pas arbitraire.
Conséquence naturelle de leur désobéis-
sance, elle était malgré tout rédemptrice.
La douleur nous informe que quelque
chose ne va pas, que nous avons besoin de
guérison. Si une fracture de la jambe ne
s’accompagnait pas de douleur, il s’ensui -
vrait rapidement un handicap permanent.
Les épreuves nous aident à constater ce
qui va mal dans le monde et dans nos
cœurs. Elles nous motivent à abandonner
les piètres analgésiques que nous nous
sommes prescrits nous-mêmes et à cher-
cher auprès de Dieu une guérison com-
plète.

Les cieux proclament 
la gloire de Dieu (Ps 19.2-5)

Les empreintes divines se retrouvent
aussi dans la nature. La nature témoigne

Le christianisme 
n’est pas un appel à une vie

monotone et fade.
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cacher qu’il est enfant de Dieu. C’est pour-
quoi Christ nous compare à une ville sur
une montagne qui ne peut être cachée ou
à une lumière dans une maison. Nous
devons refléter Dieu au monde et à ceux
qui appartiennent à l’Église de Dieu.

Avec les saints (Ep 3.16-19)
Le caractère de Dieu se révèle dans

notre vie, mais également dans le corps des
croyants. Ensemble avec les saints nous
pou  vons mieux découvrir la largeur, la lon-
gueur, la profondeur et la hauteur de
l’amour de Dieu. Un individu ne peut, à
lui seul, révéler la grandeur de Dieu, car
il ne peut saisir tout son amour. Seule son
Église, le corps des croyants, peut révéler
pleinement son caractère. C’est en entrant
en relation avec les autres que nous som mes
confrontés à nos faiblesses de caractère, à
notre nature pécheresse. Ensuite, ayant
re connu notre condition, nous pouvons
re fléter son amour parfait malgré les im -
perfections de notre chair.

Dieu continue à se révéler à nous par
sa Parole, sa création, les épreuves, et enfin
par notre vie et nos relations avec nos sem-
blables. Quel n’est pas notre privilège de
pouvoir connaître et adorer ce Dieu, le Dieu
de la Bible.

BRAINSTORMING
1. De quelles manières Dieu s’est-il révélé

à vous ?
2. Y a-t-il des épreuves grâce auxquelles vous

avez approfondi votre connaissance de
Dieu ? Lesquelles ?

de l’existence de Dieu, mais aussi, de son
caractère. (Voir Ps 19.2-5.) Ses mille dé   -
tails, sa diversité, sa complexité et son har-
monie révèlent certains aspects de son
caractère – sa minutie, sa beauté, sa gloire.
Tout comme les toiles et les sculptures ré -
vèlent le talent, l’idéologie et même le ca -
ractère d’un artiste, Dieu se révèle dans
sa création.

En passant du temps dans la nature,
nous pourrons mieux connaître le Créa teur.
Ceux qui ne connaissent pas l’Évangile
pourront aussi y trouver des preuves de sa
bonté et de son existence (Rm 1.18-20). 

Révélation de son amour dans
notre vie (Mt 5.16-19)

Lorsque nous entrons en relation avec
le Créateur de l’univers en méditant sa Pa   -
role, en observant sa création et en le
laissant faire son oeuvre dans nos cœurs,
nous sommes transformés à son image.
Puis, à notre tour, nous révélons Dieu à
un monde qui ne le connaît pas. Le chris-
tianisme n’est pas un appel à une vie
monotone et fade, car nous sommes le sel
de la terre (Mt 5.13). Un peu de sel donne
du goût à un mets. De même, lorsque
nous entrons en contact avec nos voisins
et nos concitoyens, avec des peuples de
toute nation, tribu et langue, nous avons
le privilège d’épicer leur vie en leur mon-
trant ce que peut devenir une vie en rela-
tion avec Dieu.

Jésus, la lumière du monde, nous
appelle à être des lumières à notre tour
(Mt 5.14-16). Le véritable croyant ne peut



La nature révèle Dieu
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Lundi
27 avril

ESPRIT DE PROPHÉTIE
Ps 19.2-5

« En dehors de Christ, nous sommes
incapables d’interpréter correctement le
langage de la nature. La leçon la plus dif-
ficile et la plus humiliante que doit ap -
pren  dre l’homme, c’est qu’il ne peut compter
sur la sagesse humaine et que malgré ses
efforts, il ne peut déchiffrer la nature avec
justesse. Par lui-même, il ne peut l’in ter -
préter sans la placer au-dessus de Dieu. Il
ressemble en cela aux Athéniens qui,
au milieu de tous leurs autels consacrés au
culte de la nature, avaient érigé un autre
autel dédié À un Dieu inconnu. Il est vrai
que Dieu était pour eux un inconnu. Il l’est
aussi pour tous ceux qui, sans se laisser
guider par le divin Maître, entreprennent
l’étude de la nature. Fatalement, ils en tire-
ront de mauvaises conclusions1. »

« Jésus révéla Dieu à ses disciples d’une
manière qui accomplit dans leurs cœurs
une œuvre toute particulière. Cette œuvre,
il veut aussi la faire en nous. Il en est beau-
coup qui, en passant leur temps à s’occu -
per de théories, perdent de vue la puis-
sance vivante de l’exemple du Sauveur. Ils
oublient de voir en lui l’ouvrier humble et
désintéressé. Il faut le contempler jour après
jour, et imiter sa vie de renoncement et de
sacrifice2.»

« La nature témoigne qu’un Dieu tout-
puissant, riche en bonté, en miséricorde

et amour, a créé le monde et l’a rempli de
vie et de bonheur. Malgré sa dégradation,
la main du Maître Artiste se voit en core par-
tout. Même si le péché a laissé son em -
preinte sur la nature, même si on y trouve
les marques du travail du prince du mal,
elle nous parle encore de Dieu. Dans les
ronces, les chardons, les épines, l’ivraie,

nous pouvons lire la loi de la condamna-
tion. Cependant, la beauté des choses
naturelles et leur merveilleuse adaptation
à nos besoins et à notre bonheur dénotent
que Dieu nous aime toujours et que sa
miséricorde se manifeste encore dans ce
monde3. »

BRAINSTORMING
1. Lisez Psaume 19. 2−5. Comment Dieu vous

a-t-il révélé sa présence dans la nature
aujourd’hui ?

2. Est-ce possible d’étudier les sciences et
de croire en la présence de Dieu dans la
nature ?

_____________
1. Ellen G. White, Testimonies for the Church, vol. 8, p. 257.
2. Id., Ministère de la guérison, p. 393,394.
3. Id., Testimonies for the Church, vol. 8, p. 256,257.

« La beauté des choses 
naturelles dénote que Dieu 

nous aime toujours. »



La main de Dieu 
apparente dans une bactérie
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Mardi
28 avril

PREUVE À L’APPUI
Ps 19.2-5

La complexité de la création sous toutes
ses formes témoigne de l’existence de Dieu.
La bactérie en est un exemple. Prenons la
minuscule Escherichia coli (E. coli), cette
bactérie qui vit dans le gros intestin des
mammifères, et qui souvent facilite la di -

ges tion1. Le E. coli se sert d’un flagelle, un
genre de moteur hors-bord, pour se dépla-
cer dans son monde microscopique2. Le fla-
gelle est composé d’environ 40 parties de
protéines « incluant un réacteur, un rotor,
un arbre de transmission, un joint de car-
dan et une hélice3 ». Ces composantes peuvent
être vues uniquement à l’aide d’un mi  -
croscope électronique grossissant 50 000
fois. Quelle merveille que ces petits mo -
teurs, tournant à une vitesse d’environ
100 000 rpm ! Ils sont munis d’une mar che
avant et arrière, et malgré sa grande vi -
tesse, E. coli peut s’arrêter, changer de
direction et repartir à la même vitesse fou-
droyante en une fraction de seconde4. La
complexité du système de cette bactérie
montre qu’elle n’est pas si simple que cela.

Non seulement le minuscule moteur
d’E. coli est d’une étonnante complexité,

mais il a besoin de ses multiples parties
pour fonctionner. « Enlevez-en une et c’est
la panne. Chaque partie est indispensable.
On ne peut trouver aucune explication na   -
turaliste, graduelle ou évolutionnaire pour
expliquer le flagelle de la bactérie5. »

N’est-ce pas incroyable qu’une forme
de vie apparemment « simple » soit en
fait aussi complexe ? C’est le problème
auquel sont confrontés les scientifiques
séculiers. En fait, il n’existe pas de forme
de vie « simple ». Toute forme de vie est
incroyablement complexe, de même que
leurs composantes. De l’organisme unicel-
lulaire à l’homme, toute la création té -
moigne de l’existence d’un Maître Artisan
et Créateur.

BRAINSTORMING
1. Pensez à la complexité des systèmes vi -

vants et aux liens étroits tissés entre eux.
Quelles complexités irréductibles y voyez-
vous ?

2. Que vous apprend la complexité de la na -
ture sur Dieu ?

____________

1. P. Feng, S. Weagant, M. Grant, « Enumeration of Esche -

richia Coli and the Colioform Bacteria », Bacteriological

Analytical Manual, 8e éd., FDA/Center for Food Safety

and Applied Nutrition.

2. All About Creation, “Proof of God – Design Detection”.

Tiré de http://allaboutcreation.org/proof-of-god.htm le

7 avril 2008.

3. Ibid.

4. Ibid.

5. Ibid., (citant Michael Behe, Darwin’s Black Box, 1996).

Toute la création 
té moigne de l’existence 

d’un Maître Artisan 
et Créateur



Révéler Christ 
par la pratique
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Mercredi
29 avril

POUR PASSER À L’ACTION
2 Tm 3.14-16

Mon histoire porte sur l’entraînement,
ou plutôt, le manque d’entraînement. L’ hi -
ver dernier, j’ai accepté de faire partie d’une
équipe de marathon relais. Puisque je cou-
rais déjà un peu, je pensais que de faire
partie d’une équipe me motiverait à mieux
m’entraîner. La première semaine passa
et je n’avais couru qu’un kilomètre et demi.
Pas de problème, l’entraînement ne faisait
que commencer. La semaine suivante, rien
du tout. Pas de problème… Chaque se -
maine, je me disais que la semaine sui-
vante serait différente. Eh bien, non. Le
jour de la course est arrivé. J’y ai pris part
avec mes équipiers, mais mes jambes
n’étaient tout simplement pas entraînées.

« Demeure ferme dans ce que tu as
appris et accueilli avec une entière convic-
tion. Tu sais de quels maîtres tu l’as appris.
Depuis ton enfance, en effet, tu connais
les Saintes Écritures ; elles peuvent te don-
ner la sagesse qui conduit au salut par la
foi en Jésus-Christ. Toute Écriture est ins-
pirée de Dieu et utile pour enseigner la
vérité, réfuter l’erreur, corriger les fautes
et former à une juste manière de vivre,
afin que l’homme de Dieu soit parfaite-
ment préparé et équipé pour faire toute
action bonne. » (2 Tm 3.14-16)

Nous savons que Dieu se révèle à
nous lorsque nous étudions sa Parole,
que nous voyons sa main dans la nature,
et que nous lui faisons confiance. Pourquoi
alors est-il si difficile de percevoir ses ré -

vélations ? Oh ! ce ne sont pas les bonnes
intentions qui manquent, mais le passage
à l’action. Voici deux idées qui pourraient
vous être utiles :
1. Établir un programme. Notez par écrit le

moment exact que vous passerez avec
Dieu et la manière dont vous occuperez ce
temps – prière, lecture de la Bible, médita-

tion, observation de la nature. Un pro-
gramme ne signifie pas que vous ne de -
vriez pas passer plus de temps avec Dieu,
mais tout temps additionnel sera comme
la cerise sur le gâteau.

2. Consacrer du temps. Pensez à mon histoire.
Je voulais m’entraîner, j’en avais besoin,
mais je ne l’ai pas fait. J’aurais dû aller
au-delà de mes bonnes intentions et suivre
un programme. De même, en établissant un
programme et en le suivant, nos jambes
« spirituelles » se fortifieront et nous mè -
neront jusqu’à la ligne d’arrivée.

BRAINSTORMING
1. Quel genre de programme établirez-vous

avec l’aide de Dieu ? Comment cela vous
aidera-t-il le long de la semaine ?

2. Durant quel genre d’activités Dieu se ré -
vèle-t-il à vous et pourquoi ? Que devez-
vous faire pour mieux employer votre
temps ?

Blurb: Mes jambes 
n’étaient tout simplement

pas entraînées.



La vérité : une espèce
en voie d'extinction
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Jeudi
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OPINION
Jb 23 ; 26-31 ; 38-41 ; 42.1-6

L’esprit rationnel du XXIe siècle nous
pousse à tout remettre en question – même
le surnaturel. Alors, tout concept ne pou-
vant être expliqué est vu comme un mythe,
une légende ou un dogme. « Trop souvent,
le relativisme, l’agnosticisme et le scepti-
cisme sont respectés tandis que la certi -
tude et la vérité semblent être mises en
danger puisqu’il est à la mode de tout re -
mettre en question. Les doutes sont parfois
en couragés en soi, même s’ils ne contri-
buent qu’à susciter d’autres doutes*», com-
mentait le Dr Ariel Root. 

Par conséquent, la route qui devrait
nous mener à la vérité nous conduit plutôt
là où cette dernière est reléguée à l’arrière de
presque tous les aspects de notre vie.

Le doute en relation avec la révélation
de Dieu doit être une route à deux voies.
Il n’y a pas forcément de « bon » ou de
« mauvais » chemin lorsque l’on s’inter -
roge sur Dieu et la religion. Il suffit de dé -
mon   trer une bonne attitude. Dieu commu -
ni que avec nous de différentes manières.
Ce pen  dant, ses révélations sont plus
que de sim ples monologues, plus que
des sermons cherchant à faire taire ses

sujets. La révélation divine implique
toujours le dialogue – une conversation
à deux voix. En cette époque séculière, le
dialogue est vital et un questionnement
équilibré en fait partie.

N’oublions pas cependant que ce ques-
tionnement exige de l’honnêteté. Plus en -
core, il requiert du courage, car lorsque Dieu
se révèle lui-même en réponse à nos ques-
tions, il nous faut souvent abandonner
nos préjugés, même si la majorité les par-
tage.

Que Job soit notre exemple ici. Dans
Job 23 et 26 à 31, il interroge Dieu à pro-
pos de ses souffrances. Dans Job 38 à 41,
nous voyons Dieu lui répondre. Le livre
se termine sur l’humble réaction de Job
rapportée au chapitre 42.1-6. Il se repent,
comprenant qu’il avait parlé de ce qu’il ne
connaissait pas. En d’autres termes, il aban-
donne ses idées préconçues et accepte la
réponse de Dieu à 
____________

* Ariel Root, Origins, Review and Herald Publishing Asso -

ciation, Hagerstown, Maryland, 1998, p. 43.

Le questionnement 
exige de l’honnêteté.



Il se révèle au travers 
de sa création

54
Sheila Edens, Chicago, Illinois, U.S.A.
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1er mai

EXPLORATION
Ps 19.2-5

POUR CONCLURE
La nature révèle la main de Dieu. Christ

a révélé Dieu à ses disciples. Nous trou-
vons Dieu dans les Écritures. Dieu se ré vèle
à nous de diverses manières, mais nous
devons choisir de l’écouter et de discerner
les preuves de l’existence de notre Créateur.

COFFRE AUX IDÉES
• Profitez du début du sabbat pour réfléchir

aux divers moyens employés par Dieu pour
se révéler à vous. Puis, au cours de la se -
maine prochaine, prenez note de ce qu’il
fait pour attirer votre attention.

• Illustrez par un dessin la main de Dieu dans
la nature.

• Écrivez un article expliquant comment vous
êtes arrivé à la conclusion que la nature
prouve l’existence d’un Créateur. Justifiez
votre point de vue par des textes bibliques.

• Pendant les sept prochains jours, mettez
en pratique le programme que vous avez
fait mercredi pour passer du temps avec
Dieu dans la prière, la lecture de la Bible,
la méditation, des promenades dans la
nature.

• Pensez aux occasions où vous avez douté
de Dieu. Comment s’est-il révélé à vous
pour que vos doutes disparaissent ?

• Composez un poème à partir de Ps 19.2-5.

POUR ALLER PLUS LOIN
� Ellen G. White, Vers Jésus, ch. 10, « Con -

naî tre Dieu », et ch. 12, « Que faire des
doutes ».


